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Mort-de-peur


            
                Je n’aurais jamais dû manger à la cantine, ce mercredi-là.

                Jamais.

                Déjà, parce qu’il y avait du chou-fleur au menu, avec du poisson sauce gluante.

                Mais surtout parce que Casper, la terreur de l’école, monsieur Pénible en personne, s’est installé à la même table que mes copains et moi. 

                
                Ce n’était pas une bonne nouvelle, il ne rate jamais une occasion de nous embêter.

                La preuve, au moment exact où j’allais attaquer ma banane trop mûre, il m’a lancé quelque chose en criant :

                – Hey, Mortimer !

                Par réflexe, j’ai ouvert les mains pour l’attraper.

                Erreur fatale.

                La banane s’est écrasée mollement au milieu de mon assiette remplie de sauce gluante et un truc noir, tout mou, a atterri sur mes paumes tendues. Je me suis levé d’un bond, terrifié.

                – Une araignée ! j’ai hurlé. Au secours, une araignée !
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                Aglaé, ma meilleure amie, a ramassé ce que je venais de jeter par terre.

                – T’inquiète, elle est en plastique.

                N’empêche, j’avais frôlé la crise cardiaque.

                – En fait t’as peur de tout, hein ? a constaté Casper, moqueur. Des araignées, des guêpes, de l’orage, des microbes…

                Je n’ai rien trouvé d’intelligent à répliquer parce qu’au fond, il avait raison. Et la liste est bien plus longue qu’il ne l’imagine.

                J’ai aussi peur du noir, des inconnus, du tétanos, du dentiste, des piqûres, du sang, des clowns, des voyages en avion, et de plein d’autres choses.

                Une vraie poule mouillée, j’avoue.
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                – Tes parents, ils n’auraient pas dû t’appeler Mortimer, a ajouté Casper en prenant les autres élèves à témoin d’un regard appuyé.

                Il a laissé planer un léger silence puis, bien fort pour que la salle entière l’entende, il a conclu :

                – Ils auraient dû t’appeler Mort-de-peur.

                
                J’ai ouvert la bouche, sous le choc, mais aucun son n’en est sorti.

                Mort-de-peur… le pire surnom jamais imaginé.

                À tous les coups, il me collerait à la peau jusqu’à la fin de mes jours, et peut-être même après. Autour de moi, tout le monde riait, ou presque. « Mort-de-peur » résonnait aux quatre coins de la cantine. La honte !

                – C’est trop méchant ce que tu viens de dire, ça se fait pas, a grondé mon copain Sven, furieux.

                – Ça se fait pas, a répété Niels, son frère, sourcils froncés.

                (Les jumeaux, je vous ♥.)

                Aglaé s’est levée, une lueur meurtrière dans ses beaux yeux azur.

                
                – T’es nul, Casper. Mortimer n’est pas si peureux que ça, tu racontes n’importe quoi, comme d’habitude !

                (Aglaé, je t’♥♥.)

                – Ah oui ? s’est étonné Casper, ironique. Alors il n’a qu’à le prouver…

                Puis il a fait semblant de réfléchir, l’air pensif, avant de lâcher :

                – … en pénétrant dans la clinique du docteur Friedkin, par exemple.
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                Un silence stupéfait a suivi sa proposition, et tous les regards se sont tournés vers moi.

                Horreur, malheur, je n’avais pas le choix, j’étais obligé de relever le défi.

                – Sans problème ! j’ai rétorqué tandis que mon cœur se mettait à battre trop vite.

                J’ai quitté l’école cinq minutes plus tard, la tête basse, le moral à zéro.

                Pénétrer dans la clinique du docteur Friedkin ?

                Plutôt mourir.

                De peur !

            

        

        Retrouve Mortimer, Aglaé et Frisson dans
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            La forêt des cauchemars
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